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Jeudi 25 octobre 2018 

Stade de Puyblanc - Noailles 

 
Les Copains d’Abord du Pays de Brive 

 
CA BRIGNAC (vétérans foot-loisir) 

 

                   5-3 
 

 
Etaient présents : Bugel (36), Cossaune (44), De Wyse (36), Franco A. (49), Gagey (42), Garcia (55), Geslot(47), Hermida 
(66), Lafleur (44),  Patcina (48), Pic (54), Rebeix (36),  Urtizberea S. (42). 
 
 
 
 
 

 
Nous avions conclu la saison dernière à Brignac et avons le souvenir d’une réception de grande qualité de la part de 
nos hôtes, par l’état d’esprit manifesté sur le terrain, mais aussi en dehors, le tout appuyé par une intendance étoilée. 
On a encore le goût de ces terrines de producteur et des entrecôtes à rassasier Obélix. C’est donc avec l’envie de bien 
faire que nous accueillons le CAB de Yannick Normand.  
 
Un CAB pourrait-il en cacher un autre et faire de l’ombre à une soirée de foot loisir ? 
Les rugbymen brivistes reçoivent Montauban et nos rangs se sont éclaircies de 
quelques abonnés ou invités. Nous nous comptons 13 avec un David attardé ; même 
chose chez les visiteurs qui seront 11 au coup d’envoi, Yannick reprenant du service en 
défense. Mickael Joulin arrivera un peu plus tard pour renforcer le groupe yssandonais. 
Romuald Pitaud qui vient tout juste de terminer une nouvelle phase d’entretien après 
sablage, en prévision de l’hiver qui finira bien par arriver, nous abandonne le terrain. 
 
Dans ce contexte de ressources limités, nous envisageons de jouer 1 heure en deux périodes, éventuellement un peu 
plus si les jambes l’autorisent.  
 

 
 
 
 

Buts : 
Pour Les Copains d’Abord : Bunny (3), Antony, Papilito  
Pour Brignac : Charly (2), Titi 
 

de Manuel Hermida, sur le terrain pour 
 Les Copains d’ Abord 

De gauche à droite, debouts : Arnaud Barras  (CAB), Greg Rebeix (LCD), Fabien Barras (CAB), Sébastien « Bunny » Urtizberea (LCD), Yannick Normand  
(CAB), Manu Patcina (LCD) , Olivier Champeval (CAB), Bertrand « Bubu » Bugel (LCD), Alexandre Gabrielli (CAB), Damien Cossaune (LCD), David Gagey 
(LCD) Laurent Chabrerie (CAB), Antony De Wyse (LCD), Didier Faurie (CAB). 
Accroupis : Charly ? (CAB), Adam Franco (LCD, Nicolas Couderc (CAB), Damien Geslot (LCD), Pascal Pic dit Picou, derrière (LCD), Vincent Magne (CAB), 
Jean Raymond Garcia (LCD), William Lafleur (LCD), Pierre Virsolvit (CAB) . 

Les acteurs 
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C’est parti, j’arbitre. Nous appliquons la tactique qui nous avez réussie le 31 mai à Brignac où nous 
étions menés 0-2 au bout de 120 secondes avant de l’emporter sur le fil. En moins de 60 secondes, 
Charly, que je n’avais pas le plaisir de connaître se signale en battant Greg de près et en ouvrant le 

score (0-1). Coutumiers de ces situations débitrices en début de rencontre, notre mental n’est pas affecté et nous 
repartons, autour de Bunny, Damien (Cossaune) et William, sur les principes de jeu où la conservation et la circulation 
du ballon sont des 
préoccupations constantes. 
Reste à trouver de la profondeur 
pour nous créer des occasions. 
On peut compter sur Antony 
pour s’engager et déstabiliser 
les défenses. Son association 
avec Picou est dictée par les 
circonstances mais les deux 
gauchers vont réussir à 
collaborer intelligemment. 
Damien est malade et, au 
courage, il s’accroche sur le côté 
droit mais, notre habituel avaleur 
d’espace est en souffrance et avalerait bien du paracétamol. Le sable n’est pas notre minéral et nous y perdons 
l’équilibre plus d’une fois, notamment Manu Patcina qui, pourtant, est accoutumé aux plages de la Méditerranée. Nos 
hôtes ont trouvé la bonne carburation et sous l’impulsion de Fabien Barras  et Pierre Virsolvit, ils construisent avec 
précision en recherchant Charly et l’inévitable gazelle de la plaine Nico Couderc, qui fait des misères à Adam sur le 
flanc droit. Notre  ex rugbyman d’origine lusitanienne se débouille comme il peut et, quelquefois avec des gestes venus 
d’ailleurs, réussit à contrarier l’adversaire. Bubu et ses grands compas brouillent les cartes et il lui faut contourner 
quelques voies sans issu. Avec un William très actif, nous allons nous créer de nombreuses occasions. Passeur pour 
Anto, le centre de ce dernier au deuxième poteau pour Picou ne peut être redressé dans le but défendu par Arnaud 
Barras, fils de Fabien. Picou, encore lui, met au-dessus de la barre un centre de la gauche qui méritait mieux. Wiliam 
va réussir à perforer de déborder à plusieurs reprises er alors qu’il aurait pu faire usage de  sa frappe de canonnier, il 
choisira la passe ou le centre sans effet sur l’évolution du le score. Adam  lui lance « Tu es trop altruiste ! », ce qui, en 
l’espèce, est un truisme. Yannick, qui avouera après le match avoir plus joué en cette soirée que la saison dernière 
rend une copie très propre tant dans les besognes défensives que les relances. La partie est limpide et à force de se 
créer des occasions, nous allons réussir à égaliser par l’inévitable Bunny dont le pied gauche chirurgical expédie un 
ballon au ras du poteau (d’Arnaud) à 5 minutes de la pause (1-1). Mais, nos vieux démons ressurgissent. Un alignement 
brisé entre Manu et Jean-Raymond ouvre une brèche dans laquelle Charly nage comme un poisson dans l’eau et de 
l’extérieur du pied gauche trouve un poteau rentrant (1-2). J’évacue une suspicion de hors-jeu en validant le but. Ainsi 
se conclut cette première période. 
 

David entre en jeu, je crois qu’il échange avec Bubu. Dans ce qui est supposé être la dernière 
séance, je négocie une téléportation avec Picou au quart d’heure de jeu. Côté Brignac, Mickael fait 
son retour. Le jeu reprend avec les mêmes intentions offensives dans les deux camps. Nous sommes 

particulièrement dangereux sur une action bien construite ponctuée par une reprise en première intention de William 
ou Bunny que le marsupilami Arnaud claque brillamment au-dessus. Il finit de nous écoeurer lorsque, sur un 

débordement d’Antony, le ballon échoit au second poteau à Damien (Cossaune), 
mais le plat du pied de notre milieu est attiré par le jeune portier brignacois. Les 
visiteurs ne ratent pas une occasion de nous mettre en difficulté en mobilisant toutes 
leurs forces comme Olivier, Alex, Laurent ou autre Didier et Vincent (je pense n’avoir 
oublié personne). Greg est mis à contribution mais capte tous les centres aériens et 
se couche avec  à-propos sur des frappes cadrées mais pas suffisamment placées 
pour le mettre véritablement en danger. Au ¼ d’heure comme prévu, je confie le 
sifflet à Picou et prend une position plus latérale, mieux approprié à mes facultés du 
moment, laissant  à William l’axe central dans lequel il trouvera à s’exprimer. Ce 

transfert arbitral est d’une efficacité redoutable puisque dans le mouvement qui suit, Bunny, dernier servi, égalise 
d’un plat du pied sécurité (2-2). Ce retour à parité ouvre une bonne période dans laquelle nous avons la maîtrise et 
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nous créons encore et toujours des occasions sans arriver à combattre une stérilité énervante. Finalement un une-
deux réalisé sur le côté droit entre William et votre narrateur accouche d’un centre suffisant pour trouver Anto au 
point de Péno. Notre véloce gaucher réussit à s’emmener le ballon de la poitrine vers le sol, et au duel avec deux 
brignacois, dans une ambiance de billard électrique, il réussit à mettre le ballon au fond des filets (3-2). Et, les mêmes 
causes ne produisant pas toujours les mêmes effets, Antony s’évade comme un voleur sur le couloir gauche où il 
redresse un centre parfait qui se dirige vers l’angle des 6 mètres, où tenez-vous bien !, mon pied droit est au rendez-
vous pour, le verbe n’est pas trop fort, catapulter le ballon dans l’angle gauche des buts, toujours défendus par Arnaud 
(4-2). La tactique évoquée en préambule a fonctionné et l’heure de jeu est atteinte sur ce score. 
 

L’ambiance est excellente. Nous apprenons qu’au stade 
Domenech, le match de rugby est insipide et les spectateurs 
s’emmerdent. S’il n’y avait pas dans l’équipe montalbanaise les 

deux petits-fils d’Amédée Domenech, Amédée justement et Florent et l’émotion 
associée à ce match, les absents du soir remonteraient bien à Noailles. Du coup, on 
décide de prolonger le jeu de 15 à 20 minutes. Le plaisir de jouer, toujours la même 
rengaine. Le jeune Arnaud en profite pour jouer dans le jeu avec papa, Olivier passant 
dans les buts. Damien éprouvé par la « crève » enfile le maillot de goal  de Greg qui 
va se dégourdir les jambes. Nico Couderc est redescendu d’un cran démontrant 
toutes les facettes de son bagage. Bunny va y aller de son troisième but de la soirée 
en déclenchant une frappe au ras du poteau hors de portée d’Olivier (5-2). Sur un 
principe d’alternance, les actions vont se succéder. Une douleur mal placée nuit 
gravement à mon maigre temps de jeu et Adam finit le boulot. L’épilogue de cette 
rencontre est heureux puisque nos hôtes, par Titi, marquent un troisième but qui 
donne au score final 5-3 une allure plus conforme aux forces en présence. 
 

Après la douche et les rafraîchissements en tous genres, nous 
partagerons un repas complet dans lequel Bunny et Bubu (la 
lettre B et à l’honneur, le W viendra en son temps) se sont 
impliqués comme des chefs. Nous leur en sommes 
reconnaissants.  
 
Etrange parce qu’inhabituel, notre faible participation 
alimentaire. Nous n’étions que 7 et sommes battus par nos 
hôtes au repas d’après match. C’est une première ! 


